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pavillonm...
-Mais enifini que se passe-t-il?

répétaMirie

A a'onfiau<er.

rotissies. fluives, argeîîtt es, b)rulnies, se
inélaiieiit et s'arnîiîiutsous les
pâles rellets tr ust holeil laeutubre.

Cette forêtl prétait à tit recueille-
ment grave qui peu i peudgitrt
c»i tristesse. IL'adieîî de hli nlature
était doas ses iiiiirgnle nces mêmes;
elle se faisait 1elle livanlt de W'eil-
dormir.

Le Jour où pour lat premièere l'ois
Marcellini avait ta ersé lo boit;, t'était
pair mie matinée de prinatemaps. Tout
chanîtait ont lui <'t autour dlu lui.
Maintensant il revenait le sioir, les f'eux
d'unî soleil reflroidli tomubaienat oblique-
ment sur les cimes loinîtalines. Il crut
que l'automxne (le soli cSeur était égale-
meuat venu et *Jetit autour (le lui le
regrard de ceux que lit mort oblige à
dire adieu à tout ce qu'ils uinirent,
à tout e qu'ils aituèreiat.

Madamiie Jhairriùre avuait été pré-
venue par uie lettre de l'arrivée des
deux jeunles genis.

A sa mraîa1de surprise, -Maurice nie
l'tperçutL poinit sur lit terrasse. Il
franichit rapidement le vestibule, et sa
mère, descenldant l'escalier, lui *Jeta
les bras uUtQur du cou i l'eu-
traîniant.

,Qu'y a-t-il ? demanda le jeunie
homme.

-Pardon, MN. M-arcelliu, je suis
troublée et désolé,e...Uni grandA mal-
heur. NVous occuperez tous deux le

DE FAMILLE. iLit bouilloire nie conttient qut'uine livr'e1I'~xl HNl L. AMLE d'eau il la fois; de sorte quelors mêiie

q ia'il y attrait explosiona ce serais sants
i~5 ALi>a~NTS (aiTgea'. La voiture est conîduite dtils lat

directi nu'nveut Ol poett.cff Lv oitn
Le4cs etifs consttet ii' mnt trs-rentirn sau'oceu voopet.L acléret

utrtaitif, etfacile il être aassimîilé parîotr-e trüb ,,imnlliiée lie fait atucun bruit. Il n'y
or'ganîisme. L'<ctîf est composé d'albiuite a ni fumuîée, nii odeur.
soltb-o. qtîi conitienit lite gr'anîde quantité Cette petite voiture petit faire huit tmil.
(le soilîaie', d'lisse substance trôs-gasse <le les il l'hîeurie, stît- tani terrain plaît, et à pets
e,)u]ltî jaille, et d'liste eu-tadaî' quanttité prôs qulatre miilles-, <latts les endr'oits Où il
de clalortm'e et (le sels, partieseosistititivcs y a des côtes.
<le nîotr-e sang. Le poids (le toute la machine n'excède

Le4 oeuf3 «doivenît être mangés frais et pas 180 livres. Le coûit da ' pti'ole est

pas_ t rop cuite. Deo queolques maières d'envir'on trois cenîts par tmille de chemnin.
qtu'on lesi -prép:ar', ils donneont utie ilun- Lai voitut'e estctoitluiie au ce tani plus granîd
-itite hiyiénuiqjue mo'isait.conitrôle qu'on ne le pouîrraiit aavec nus

Le lait est auassi extr'êmaemetat Iygié. chieval.
nique. Oit connait le coût d'uti cheval à l'é.

Coliii de la vacehe est préférable aux aut. curie, de voitures, etc., ou1 coupe courmt à
tres, sur touas les rap)por'ts. totttes ces dépenîses avec tane telle voituire.

Le lait doit être fratis, et ie pas cotenir Il n'y a qu'à mettre de l'eau dans la bouil-
<le sutbstantces hiétérogènes, comme ot en ioia'e et àl claautYer quanad oit veut sortir.
ajotate trop sotuvenat, pouar le conserver ota
plout't le falsifier'.

Stîr ce point, on ne saurait prenmdre trop
dle précauttionas, parce que ces ingrédients
airtificiels petuvent produire de graves
auccidenîts datas les voies digestiveés, et
atteindr'e mîême quelquefois le-- proportionn
d'tin eanpoisotiueenft.

Le lait est nécessaire alux enfants
jusqa'' l'âge de 8 àt 10 ans. Peundant cette
péa'ioilo de l:î vie, soit usage mue dois; pas

-:0:-

UNEF VILLE SUR LA GLACE.

Nos lecteurs croient petit être que nous
vouiloiî eut imposer il letir crédulité. Ceuax
d'enatre -eaux qui viennenît du Canada ont
bien vu des - maisons sur la glace, mais
elles étaient disséminées. La ville existe
cepenidant dans les limites des Etats Uniis.

-:0:--

v A4 R r E T Ê s.
UTn v'y igeur qui, datns tuti atitherige, s'é-

tait liait su.,vii' à dissea-, dit l soit hôte qtîi
voilait lui eil demander le paiemienît:

-Je îî'îîi p>as d'aargent mais utne belle
Voix , je vaîis vous ZDchîanter tane belle
chianisoni pour mi'acquaitter-.

-De 1 ari'emît, mlotnsieur ! je aie nie paie
pais <le chliisoilis, répl ique l'aitbergisto.

-Si cepenidantt je vous onl chatnte illeo
<lii vous fiasse plaisir, tie la pa'endi'cz-vous
eaa paiemenit.

-Soit, mais il fautt. qu'elle nie aiae
Là dessus le virtuose chante plusieurs

chiansot,,, tine romîanîce, unti ait' (le br'avoure,
riea ne sùt plair'e il l'haôte: c'était ttc par--
ti pris. Enfin il tira sa bourse cia disanît:

-Je vais v'ous chaunter queolque chose
qaui v'ous plaira, j'en stuis sûr:

Allons ne faut pas fair'e le sot.
Ouvrons lit bour-se et paiyonas l'écot.

-C'est ça, s'écria l'hôte, voilà qui nie
plaît.

Auassitôt le voyageura rengaine et dit:-
-La chanson vous a is, vousR êtes

payé

L'homme le plu
sait que le bonlie
terre et qui aagit et

s heureux est celui qui
tir n'existe pan sur la
Sconlséquence.

r'

avirI il(, irle quai( à lit ui:itititt , iîaii 41 qtuelque., iailies (le lat Ville (Io sa-j Iuîs titii Il estn 'esh d'en litmiter gii tw, Michigan, titi. lit baie dli nièmen
'etaaîalui -C ette tustancettlç. itidimspeusaýblcons M'élù% f chlaique atutuitu it ue lvterlttiql

datis leï pr'emiers tois is do l'existencee, vill.e de pèclau.urs liiiii iaî is uisenbl d
deviont unt véritaible poison lorejute, dlants 1700 iailsons. Il y a pets (i'ltuintes encore
la nîourriture dos animanux qui lit pro, elle s'adin îistrtait prun mnaire ut tun
(luisent, "u trouvent miêlés dles inigrédienîts conseil (lu ville, tulais conlitue il nl'existe
toxigite4 ipa~s (le sociétés dti piaie dansl lit Io-

Poutriajêcii le lit t.d'aigrisr, loreque entiité, ils enI sont icve1%w<it li gouvei'-
les chlurts s;ont trt'oi fotes, il sutfit (lo lu iielnctmt puriitif, ut nie s'eil .ollpor1tenlt
fire botuil lir et d'y aijotutear tin peu <le cair- pas plus maltieictît'ieci ose e

Il existe unse Iîille dle pr-épara-itions faites Icouverte de paipier gotdroillné, est lits-go
avec le lait. La plus réjaIti(ltto est lo fro- <le <jitttr e t lolgto te d<ouize piedis. E lie

mag. -resuetoutes Cs epèces e ro- tltiutat pour îuuietltlellelit uu lit, uan
naîîgroe ot t itotirn ýsantes et haygiéniques, si puble et titi tr ait leuii ii dîttiol le pcheutr
oui ti'eît ahi as.o lias. -se ticinat un lhairpon l la it iti et liarape

Le patiti fait aveu le f'roissent est le mii- tout poisoîi qtisi liasse. Ils peuivet ainsi
leura dEtots.-Le nlaa1 îa'o. plis hl gié- est hîarponnîer. <le .50 a 150) livres par-joui'.
nique ; le seigle et l'orge, ~Milis fi.onîcit t, Cette industie produit taietaiomoennie <le
ne -OttaIlissetît pasn W4 i 1 tllités4 de lit nu. 200,0001 livre,& de jMissoll par silisol.-
trition. Jean-Blaptiste.

Le ptuti bien cuit, tnoa brûlé, est le itacil-
loutr de toits. Il y al imipruidencl àl mntger
dia1 pin peus cuit, Ott danis lat cois positioa PEINES ÉLECTRIQUES.
dtîuuel il fIt'elîtro pas <le levain). Le ptain
frais est pa-étlriable aut pain risssis. Les 11011i1,în on toujours pratiquecs.

Les divctere pûtes4 préparées avec la Danas l'É~tat <le i Ollm, oi il cil l'i<de ie
tiîriiîe de froissenit -,ont toute.- lîygiéniqueq, pluts clitûtier les colndautianes par les couipi
Ili coniditioni d'être bien cultes. 'Nous (le foutet, mnais pari l'électricité. Les for-

diron,; la miêmne chose pîour les« léganes. çait4 les plus indtomptables solîtpacs les
D>ants niotre proechainae cattscoi nous yeux bantdés, dlantiss ue uve oùt il le qe

nous oeecuperons des. alimienit8 haydrogénés- trouve que trois ou tîtitre polices d'ciiî.
earbta)léj. Le pole dl'unei batterie est placé daitîsleu

]DI. B. l'aautre est nuis. ont conîtact avec laie éponge,
avec laiquelleot tottche le Corps (lit déliit-

- :0- quaant ès, diver's endroits. de soi-te que le
patient épIrouve, selon lit foi-ce <le lII baut-

VOITURE À VAPEWIR. tea'ie, un chaîtouillement et des secouasse.4
trèôs désaîgréables qui ressemîblent fýortàL

1Un jouarnal américain notas parle d'line des coups <le biltouîs. Consie le paîticalt
inîvenîtiona noutvelle, qui serai d'unî grand ne pei voir' où lit secouise proeltaine poî--
secours ax perones qui n'ont palis les te.l , la t'l et lt Surtpr'ise atjoute etncor'e à
moyens d'entretenir chevaux et voitutres, i'etl'et du pr-océdé. On a dit quae ce trai-
ami de payer les bervices des chau'retiers. 1teilent, qua n'est pas nuiasible, miais nut

Ce Di'est l'ioen atutre chose qu'une voiture contraire foj.t salu bie. produit les iil
i va ieur. Le coînbutiioe est le iît'l.Ileurs fr'uits.
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